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FIGURES D'AUTREFOIS ET MEDAILLONS SISTERONNAIS... 

Le Collectionneur 
d'Armes et de Médailles 

du vieux Musée de Sainte-Ursule... 

L'Archéologue ! Le Numismate ! L'Erudit ! L'Historien ! 

Et avec tous ces noms que je mets à la file... 

Le Poète et le < Bibliophile ».,. 

L'on peut se dire un' poète sans 

aligner le moindre rime et sans com-

mettre le moindre vers, comme l'on 
peut aimer une belle toile et un fin 

pastel, sans savoir tenir soi-même 

un pinceau, et comme l'on peut se 

flatter de pouvoir garder l'âme mu-

sicienne, sans avoir jamais touché du 

clavier. 

Le collectionneur de Ste-Ursule 

pouvait à lui seul résumer tout celà. 

C'était le type accompli et de plus 

en plus rare, à notre époque utili-

taire, de « L'amateur d'Art » dans 
les multiples acceptions de ce mot, 

et avec toutes ses formes les plus 

variées. C'est pourquoi l'autre jour, 

obligé d'écourter ma rétrospective vi-

site à son ancien musée, je ne vou-

drais pas être accusé d'impardonna-

bles oublis... 
Lorsque le visiteur pénétrait jadis 

avec un certain respect dans ce très 

large vestibule entièrement tendu 

d'un antrinople rouge vif et que, 

Comme un mirifique « Sésame ouvre-

toi » on entrebaillait devant lui et 

à grand'peine une de ces solides 

portes d'entrée bien épaisse, à la 

grosse serrure des plus respectables 

et à la belle clef guillochéé, l'on 
apercevait à côté de la mélancolique 

chaise à porteurs — vide, h.éias, de-

son « occupante — quelques hau-

tes banquettes ressemblant à des 

Stalles d'église et à des cathèdres en 

bois sculpté. Puis, brusquement, l'on 

se croyait transporté tout à coup 

dans un autre petit musée des Inva-
lides avec sa voûte de drapeaux. 

En gravissant les premières ram-

pes de l'escalier, l'on était sur-

pris devant ces multiples trophées 

d'armes, rappelant les gloires fran-

çaises. Lances aux petites flammes 

que portaient nos cavaliers, nos su-
perbes dragons d'autan et qui, même 

avant « 1-1 » paradaient encore ctans 

les officielles « Escortes » avec la ti-

ge en bois de frêne bien passée dans 

l'étrier. Fusils à pierre ayant détrôné 

les Arquebuses et les Mpusqtiets, 

. vieux flingots, surmontés d'une 

baïonnette rigide et courte. Chasse-
pots démodés à vieilles tabatières des 

« Mobiles de 70 » avec les anciens 

zig-zagants « coupe-choux » aux la-

mes à demi tordues. 
Celà s'alignait triomphalement 

comme aux jours des revues et de 

ces anciens défilés qui ne sont .plus 

qu'un souvenir. 

De simples fanions aux étoffes fa-

nées remplaçaient pour nous les dra-

peaux et les étendards et non loin 

de là se détachait avec son pommeau 

de cuivre l'énorme et volumineuse 

canne d'un tambour-major colosse de 

l'ancienne Garde Nationale Sisteron-

naise sous le Second Empire, avec 

tous ses rubans, ses ganses et se» 

longues tresses de laine tricolore.,.. 

...Et les souvenirs musicaux de la 
célèbre Opérette d'Offenbach chan-

taient alors dans ma mémoire : « Je 

suis Mam'zelle Mont-Thabor (ran-ran 

ran-ran)... La fille du Tambour-Ma-

jor (ran.ran-ran-ran)... J'alliais ou-

blier encore — et suspendues par de 

jolies et coquettes courroies — ces 
oblongs <> Tonnelets » de Vivandiè-

re, fort gracieusement peinturlurés, 

avec des couronnes de chêne et de 

laurier entre-croisées. La « Vivandiè-

re » Marie Delna, de l'Opéra Comi-

que de Benjamin Godard réapparais-

sait de même avec son petit bonnet 
de police crânement posé sur ses 

cheveux et avec sa vareuse à sou-

taches, et il me semblait encore en-

tendre son air martial : Viens avec 

nous, petit ! Viens avec nous, viens ! 

Puis après tout cet appareil guer-

rier, Bùffleteries, Panoplies, Sabre-

taches, Shakos à oursins, Bonnets 

à poils des grognards, képis-trom-
blons de 1830, et auxquels ne man-

quaient que les raides tabliers blancs 

des Sapeurs barbus, notre collection-

neur de souvenirs militaires, après 

avoir ainsi donné ses petits Invali-
des » en réduction, avait placé à son 

second palier de très belles pièces 

d'archéologie. Et l'on voyait des 

bouts de colonnes avec des chapi-
teaux bien fouillés, mais surtout un 

superbe tympan d'église, de très bel-

le pierre qui représentait un « Agnus 

Dei et qui provenait des ruines de 

la chapelle d'un village voisin, puis 

un Sarcophage de belles dimensions, 
un autel dédié au Dieu Mars, et 

découvert près de Vaumeilh, un autre 

encore dédié aux dieux rustiques et 

champêtres, des Sylvains des bois. 

L'on remarquait enfin un de ces « bé-

nitiers » d'ancienne sculpture naïve 
et qui se trouvait autrefois dans la 

petite église du « Bignosc » près de 

Peipin. 

Arrivé au palier supérieur, l'on ad-

mirait encore des bahuts comme ceux 

de Cluny, des coffres ventrus recou-

verts de cuirs de Cordoue oii nos 

bonnes aïeules renfermaient leurs ro-

bes de mariées avec leurs beaux 
Atours et dans ces autres Corbeilles 

de , Noces. ; 
Par un petit escalier dérobé tout 

tapissé lui aussi d'autres belles cho-

ses, l'on arrivait dans une vaste bi-

bliothèque donnant sur les jardins. 
C'est là que le maître de céans avait 

écrit sur la vie Sisteronnaise d'autre-

fois, une série de substcntiels ouvra-

ges, et le meilleur éloge que l'on 

puisse en faire est qu'ils étaient un 
« Complément » très heureux aux 

volumes de M. Delaplane. Mais le 

triomphe du collectionneur de Ste-

Ursule était son cabinet d'e médail-

les, et après la réduction du musée 
de l'Armée ou de celui des Invalides 

nous avions ici la réduction de la 

« Nationale ». 

Et savez.vous que lorsque j'étais 

tout gamin, c'est moi qui était chargé 
de venir épousseter les « monnoies » 

les plus anciennes et les médailles 

les plus vert-de-grisées. Je les sor-

tais avec précaution de leurs minus-

cules cachettes, de leurs alvéoles et 
de leurs petits godets. Je les repla-

çais dans leurs petits tiroirs et puis-je 

vous faire un avéu, c'est dans cet an-

tre « Médailler » d'acajou, absolu-

ment pareil à celui que le petit Jean 
des Figues avait entrevu chez Maî-

tre Cabridens que j'avais aperçu moi 

aussi la célèbre médaille de « Faus-

tuna Augusta » ou celle de l'Empe-

reur.lauré du rocher d'Entrepierlres 
■avec, à la place d'honneur, la mé-

daille de Canteperdrix- Civitas, la-

quelle était revenue ici, je ne sais 

comment et par le même subterfuge 

et la même filière que la chaise à 

porteurs. 
Les collections d'e Ste-Ursule sont 

aujourd'hui dispersées. Les trophées 
d'armes ont disparu. Quelques der-

niers « flingots » attardés montent 
encore une dernière et pacifique gar-

de solitaire et attristée. L'escalier 

somptueux semble s'enfoncer dans 

une dernière pénombre avec la lu-
mière affaiblie de ces sous-verres aux 

belles plaques daguerréotypées. 

J'ai revu l'autre jour avec une cer-

taine émotion ces longs couloirs un 

CROQUIS ALPIN 

Le Modèle inconstant 
Debout devant mon chevalet 

Où le buste enfin se précise, 

Je rêve de la voir assise, 
Suzon aux doux airs d'agnelet. 

Puis, le regard près du volet, 
Je la vois qui vient de l'église, 

Debout devant mon chevalet 

Où le buste enfin se précise. 

Elle passe comme un reflet 

Et Suzon se volatilise ! 
Mon cœur alors s'immobilise... 

Ah ! Perrètte et son pot-a-Iait 

Debout devant mon chevalet ! 

Georges GEMINARD. 

Comité des Fêtes 

peu nus et ces interminables corri-

dors dépouillés de toutes leurs gra-
vures... 

Et voici que tout à coup, à l'ex-
trémité d'une galerie quasi-désertiqjje ' 

sur un assez joli pastel au cadre 

ovale, resté encore suspendu au mur 

par quel miraculeux hasard, il m'a 

semblé reconnaître avec ses atours 
un peu vieillots, Mlle de Valavoire, 

la légataire de la chaise et, vous 

me croirez ou non, j'ai reçu in-petto 

et in-extrémis, ses toutes dernières 

confidences et plutôt étranges. Je 

tiens à vous les rapporter très fidè-
lement... 

s J'ai appris, m'a-t-elle dit, que 

l'on avait entreposé, pas très loin 

d'ici, et même avec quelque solen-
nité, mais ne sachant où la fourrer, 

cette noble statue à la robe drapée 

d'une Muse ou d'une Déesse, hélas? 

décapitée, dans cette souterraine re-

montée du ténébreux séjour. Mais 

comme il est regrettable que votre 
Euterpe Sisteronnais ait tant tardé à 

revenir au milieu de nous... Et quel 

regret doit avoir, dans l'autre mon-

de, celui qui n'a pas pu profiter de 

son vivant d'une telle occasion. Avec 
quels soins minutieux n 'eut-il pas 

posé cette statue sur une console et 

c'était la merveille qui aurait sur-

passé toutes les autres. Comme il eut 

accueilli, chez lui, la belle « Reve-

nante » et avec ses urbanités ancien-
nes et ses politesses exquises, peut-

être lui aurait-il tourné un Madrigal. 

Et j'imagine volontiers cette « Arri-

vée » inopinée, cérémonieuse et un 

peu craintive. Vraiment, cette belle 
« Invitée » eut été sensible à une 

telle réception... Elle n'aurait pas été 

dans ce beau logis, ni trop surprise, 

ni trop dépaysée. Malgré ses regards 

inexistants, elle se fut vite acclima-
tée dans cette autre intime ambiance 

qui lui rappelait sans doute celle de 

son ancien Atrium et d'e son blanc 

Péristyle. Mais pourquoi ne ferait-

elle pas un petit saut jusqu'ici afin 
de me tenir compagnie. Les Person-

nages du Passé ont de ces libertés 

surprenantes et des facilités inouïes 

de déplacement. Nous parlerions en-
semble de ce que les Ages mod ;ernes 

ne comprennent plus. Je lui offrirai 

une petite gâterie dans l'une de ces 

mignones bonbonnières que je me 

flatte d'avoir mystérieusement con-
servées. Je lui prêterai un de ces 

éventails nacrés pour remplacer en-

tre ses mains son Luth et sa Cithare 

et sa petite Harpe. Je lui remettrai 

ce petit miroir d'argent dépoli et en 
verre de Venise, mais hélas, elle ne 

pourrait plus s'y mirer. » 

— Vos rêves peuvent se réaliser. 

Tous vos désirs peuvent être aisé-

ment satisfaits, répondis-je à la Da-

me au pastel. 
Vous pourrez descendre de votre 

joli cadre et aller faire un petit tour, 

juste en face, à la faveur des ténè-

bres complices, et pourquoi ne vous 
serviriez-vous pas, comme jadis, de 

votre chaise à porteurs qui depuis si 

longtemps, et au bas de l'escalier 

aux trophées d'armes, guettait en 
vain votre venue, et votre retour, 

et votre petite escapade... 

Hippolyte SUQUET. 

fTrrmniiniiiMiimiirniimiiMinHiiiEiNmiimiimiiwininTrrmiiirHimTmimmininHHimnsas 

Nous voilà à huit jours des Fêtes 

de Pentecôte. Le programme est 

dressé, seuls quelques petits détails, 

sans importance, restent encore à 
trancher. Les personnes qui font un 

char, une voiturefte fleurie, un grou-

pe, sont informées qu'elles doivent se 

faire inscrire de toute urgence à M. 

Maurice Allègre, Secrétaire du Co-
mité, place de . la Mairie. 

Mardi 20, à 21 heures, dans la 

salle de la Mairie, une grande réu-

nion se tiendra. Tout le Comité des 
Fêtes est convoqué, ainsi que toute 

la jeunesse Sisteronnaise. 

Le Comité adresse à tous les com-

merçants un appel et leur rappelle 

qu'un grand concours de vitrines est 
organisé, doté d'un prix important. 

11 invite donc ceux-ci à laisser, le 

Dimanche et le Lundi, leur devanture 

à la vue du public. Les commerçants 

sont donc priés de bien vouloir ar-
ranger pour ces jours-là leurs vitri-

nes, dans le seul but de faire de 

la propagande pour le commerce 

local. 

Voici le programme des Fêtes qui 

se dérouleront à Sisteron les 24, 25, 

26 et 27 Mai 1947. 

SAMEDI 24 MAI 

Tenue de l'important Marché de la 

Pentecôte ; à 21 h., Retraite aux 

Flambeaux avec clairons et tambours, 

Grand Concert, Rue de Provence, 

par la Musique de Laragne ; à 23 
h., Grande Fête Foraine. 

DIMANCHE 25 MAI 

- à 6 h., Salves d'Artillerie, Réveil 

en fanfare ; 

à 11 h., Réception de la Musique 

de l'Air de la 4e Région, devant 
l'Hôtel-de-Ville Concert ; 

à 13 h. 30, Tournoi de Sixte avec 

■«UMimiiiiiMuiiniiiiii 
SISTERON-VELO 

Dimanche dernier, se jouait sur le 
Stade un Tournoi de Sixte par quar-

tier. Cette manifestation, tout à fait 

locale, avait attiré sur les touches 

une assistance moyenne. Le bénéfice 

de cette journée sportive était desti-

né au Comité permanent des Fêtes 
de Sisteron. Sisteron-Vélo avait tenu 

à organiser ce petit tournoi. Il a 

voulu participer ainsi à la réussite 
des Fêtes de Pentecôte. 

Le Tournoi débute à 15 heures. 

Neuf équipes y participent. Les quar-

tiers des Combes, de la Coste, de la 

Rue Droite, de la Place de la Mai-

rie, de l'Horloge, du Gand, de la 
Baume, de la Rue de Provence, de 

la Place du Tivoli sont représentés. 

Ce n'est que vers 19 heures que 

ce tournoi prend fin et que le quar-

tier de l'Horloge s'assure la victoire 
contre le quartier du Gand par 3 

buts à 1. 

Demain dimanche, notre première 
équipe ira en déplacement à Pertuis 

rencontrer l'équipe correspondante 

de cette localité en match comptant 
pour le Trophée des Alpes. 

Nous sommes persuadés que nos 

joueurs s'emploieront à fond pour 

gagner ce match. 

Tous les joueurs désignés pour 
ce déplacement sont priés d'être 

exacts pour le départ devant le siège 

Bar Léon, rue de Provence. 

Le Dimanche de Pentecôte aura 

lieu un Grand Tournoi de Sixte, or-

ganisé par « Sisteron-Vélo » avec la 
participation des équipes de : Gap, 

Veynes, Laragne, St-Auban, Malijai, 

Les Mées, Ora;son, Manosque, For-

calquier et Sisteron. 

équipes sélectionnées, organisé par 

le « Sisteron-Vélo » ; 
à 17 h. 30, Grand Concert par la 

Musique de l'Air (65 exécutants) 

dans le. Parc de la Pouponnière ; 

à 22 h., sur le Stade et aux Varié-

tés, Grands Bals avec les orchestres 
militaires et réputés de la région ; 

Bataille de Confetti 

LUNDI 27 MAI 

à 10 h., Jeux Sportifs sur le Stade 
organisés par le Comité des Fêtes ; 

à 10 h. 30, Concours de Vitrines; 

à 11 h. 30, Inauguration de l'Ave-

nue de ta Libération (Avenue de la 
Gare) avec la participation de lia Mu-

sique de l'Air ; 

à 14 h. 30, Grand Corso Fleuri 

rassemblement Rond-Point de la Ga-
re, défilé en Ville. Nombreux Prix. 

à 21 h., sur le Pré de Foire, Spleii-

dide Feu d'Artifice, Grande Fête Fo-
raine ; 

à 22 h. 30, Grands Bals sur le 
Stade et aux Variétés. 

MARDI 27 MAI 

à 9 h., Concours de Boules, prix 
importants. 

à 22 h., Grand Bal sur le Stade. 

Pendant toute la durée des Fêtés 
Grande Fête Foraine avec les attrac-

tions les plus modernes. 

La vente de fleurettes et le jet de 

liquides sont formellement interdits. 

La Municipalité et le Comité décli-
nent toute responsabilité en cas d'ac-
cident. 

Le Président du Comité des Fêtes, 

Paul MICHEL. 

Le Maire, 
Emile PARET. 

Très importantes mesures 

en ( E qui concerne 

le ravitaillement en pain 

La Préfecture communique : 

« En raison de la situation extrê-
mement critique que traverse le dé-

partement au point de vue de son 

approvisionnement en pain, les me-

sures suivantes sont provisoirement 
arrêtées jusqu'au Mardi 20 Mai : 

1. Les boulangeries seront obliga-

toirement fermées dans tout le dépar-

tement des Basses-Alpes les Samedi 
17 et Dimanche 18 Mai. 

2. La ration de pain est réduite 

les Lundi 19 et Mardi 20 Mai à 100 
grammes pour tous les consomma-

teurs et à 200 grammes pour les tra* 
vailleurs de force. 

« Interdiction formelle est faite 

aux boulangers sous peine de sanc-

tions les plus graves d'allouer à cha-

que consommateur une ration supé-
rieure. 

« L'ensemble de ces mesures, ap-

plicables seulement jusqu'au Mardi 

20 Mai, ont été prises en vue d'évi-
ter dès la fin de cette semaine une 

rupture définitive des stocks, qui au-

rait privé de pain la population bas-
alpine dès le Dimanche 18 Mai. 

« Nous demandons à la population 
de faire preuve en cette pénible cir-

constance de la plus grande compré-

hension et de la plus grande disci-
pline. » 

Le Préfet des Basses-Alpes. 

Pour rien. 
un POSTE de T.S.F. de 15.000 frs 

une BICYCLETTE mixte, gd luxe 

de 10.000 frs 

un LUSTRE, très moderne, 6.000 frs 

en ACHETANT un 

Billet de la Tombola 
du Comité des Fêtes de Sisteron 

En vente chez tous les commerçants. 

© VILLE DE SISTERON



Berceuse à la solitude 
par Jules MOUG1N 

(Un personnage : le vent) 

Le vent joue avec les feuilles. 11 

va, vient, s'arrête. Puis il entraîne 
avec lui tout un monde ; les nuages 

et l'odeur des fleurs. Le vent galope 

sur le dôme de la forêt. Les oiseaux 
apeurés fuient. La musaraigne re-

gagne son trou. La colombe appelle. 

Une bande de corbeaux s'élève, tour-

noie. Le vent les rattrape. Les ailes 

alourdies luttent contre les grandes 

vague d'air mouillé. 
Au chevauchement du vent sur la 

forêt — oh ! comme elle résonne -

s'ajoute le martèlement précipité d'e 

la pluie. Le vent crève les feuilles et 

s'abat dans la pénombre. Son han 
retentit jusqu'aux plus lointaines clai-

rières. Mais Jes longues mains de la 

pluie ont pesé sur le bridon du cour-

sier. Monte, alors, l'odeur des her-

bes mouillées. La pluie a baisé cha-

que fleur. 

Le vent glacé poursuit sa course 

à travers sa stepppe. Point d'isbas. 

Sur l'étendue démesurée, le vent 

cherche un asile : 
« Je suis pour la vie. 
J'aime les faubourgs où j'attise les 

feux des brasseries. Et les ports. 

J'enlève avec moi le mugissement 

des sirènes. 
Par les campagnes nourricières, 

sur le coup de midi, j'aide l'alouette 

en son essort. Elle monte plus haut, 

toujours plus haut. Je lui caresse 

le bout des ailes. 
Je suis pour la vie. Quand j'accom-

pagne la marche du fleuve, je taille 

son eau dé facettées et des poissons 
glissent entre les reflets d'or 

— Entendez-vous le coq ? C'est 
celui de Saumaiie. Je reconnais son 

cri. 
— Mais la ferme est loin pourtant ! 

— Oui, mais ave», ce vent.,. 

« J'emporte avec moi là chanson 

des nommes, les paroles d'amour, le 

rire et la sentence du sage. Le ros-
signol me confie ses préludes noc-

turnes. 
C'est moi qui fait dire à l'amou-

reuse : « Est-ce lui ? car je pré-

cède celui qu'elle aime. 

Ah ! rouler dans les hautes -her-
bes... Courir Sur les blés murs... Ta-

quiner la libellule... Voir dodeliner 

la barque du pêcheur... Mêler la 

chevelure d'une fille et soulever la 
poussière des routes avant l'orage... 

Sans moi, que d'immobilité !... 

Poète, je fais parler à ton cœur 

tous les arbres de la terre. 
L'amandier, sur la colline, frémit 

pendant que chante le bouvreuil. 

j'éparpille les sources et je net-

toie, d'un geste; le bassin où vien-
nent boire, les hommes et les bêtes. 

Je découvre enfin le ciel aux admi-

rateurs d'étoiles. » 

« J'ai pris naissance dans le giron 

des collines. Je suis à la fois eu Nor-

vège — aux pays des cygnes — et 

je meus les oseraies et ci et là, len-
tement, éternellement. Je berce la 

solitude. 
A la fois sur toutes les routes,. 

De par le monde 
Partout on me rencontre. 

Par- les matins de Mai, je prends 
mon essor. J'escalade les pentes. Une 

chiquenaude fraternelle et des ailes 

s'ouvrent. Et c'est le premier ga-
zouillement du matin, comme pour 

fêter le bondissement du soleil sur la 

colline. 
Et tout ce qui rayonne secoue la 

torpeur de la nuit . 

Pour rechercher l'eau 
Pour creuser les puits 

Pour creuser les galeries 

une seule adresse 

Louis MEYSSONNIER 

puisatier 

La Baume SISTERON 
Prix raisonnables — Travail rapide 

CTfTT-aivi n 
du 9 au 16 Mai 1947 

Naissances 

Danielle Pascale Amélie Chabaud, 

Avenue de la Gare. 

Publications de Mariages 

Adalbert Swietezak, mouleur, de-
meurant à Foug (Mcuthe-et-Moselle) 

et Pauline Louise Lothy, sans pro-

fession, domiciliée à Sisteron. 
Urbain Marius Antonin Gaillard, mi-

neur, domicilié à Veynes (H.-A) et 
Paillette Henriette Julie Sube, sans 

profession, domiciliée à Sisteron. 

SISTERON - JOURNAL 

Frères qui devraient s'entraider... 

Frères tous créés selon un même 
modèle, frères ayant tous les mêmes 

capacités et les mêmes idéaux, frè-

res qui devraient s'entraider et tra-
vailler ensemble pour leur bonheur, 

ces frères sont devenus des étran-

gers les uns pour les autres et une 

guerre éternelle a commencé entre 

eux. 

La discorde entre les hommes ne 
cessera pas avant qu'ils s'accoutu-

ment à attribuer au vocable « hom-

me une plus grande valeur qu'aux 

vocables « peuple ou race .' En. 

chaque être humain je ne vois qu'un 
. homme . Je n'apprécie chaque 

homme que suivant sa valeur person-

nelle et ses actes. 
Agis envers les autres hommes 

comme tu désires qu'ils agissent 

envers toi. 

Les chauvins parlant gloire de 

la patrie sont les représentants 
d'une haine abominable qui excite 

l'homme contre l'homme, non seule-
ment entre pays, mais aussi dans leur 

propre patrie. Alors, avec la plus 

grande .indignation, nous nous dé-

tournons d'eux, car, en leur bouche, 

le saint mot « amour est profané. 

La nuit sombre qui couvre l'a terre 

ne durera pas éternellement. Un jour 

les hommes cesseront d'être îles 

loups tes uns contre les autres. Au 
lieu de guerroyer constamment, de 

déchirer les patries d'autrui, . de lent 

imposer par la violence d'autres lan-

gues et d'autres coutumes, les hom-
mes travailleront ensemble paisibles, 

fraternels et unis pour atteindre la 

même vérité, le même bonheur. 

' Ces espérantistes, qui appartien-

nent à notre mouvement non par leur 

tête, mais par leur cœur, ne crai-

gnent pas qu'un inonde moqueur le:, 
traite ironiquement d' «utopistes*. 

Une centaine des plus grandes in-
ventions ne feront pas clans la vie 

de l'humanité une aussi grande et 

précieuse révolution que l'adoption 

d'une langue neutre internationale. 

Grâce à l'Espéranto, tous- les hom-

mes se comprennent et plus ou moins 
tôt, le monde entier deviendra une 

grande nation humaine, composée de 

familles parlant à l'intérieur leurs 

idiomes divers, mais à l'extérieur une 

même langue commune. 

rantistes, nous montrons an 
qu'une compréhension entre 

Espé 
monde 

personnes de nations différentes est 
parfaitement réalisable, que l'idée 

d'une langue artificielle commune 

n'est pas une utopie, mais une chose 

toute naturelle, à tel point que nos 
petits enfants mêmes ne voudront 

pas croire qu'il en était» autrement 

jadis et que pendant longtemps les 

hôirtnles ont pu vivre sans elle. 
Nous ne croyons jamais que l'es-

péranto transformera les hommes en 
anges, car nous savons très bien que 

les méchants resteront encore mé-

chants. Mais nous croyons que leurs 

relations, favorisées par une base 

linguistique neutre, réduiront le nom-

bre de ces crimes causés, non par 
mauvaise volonté, mais simplement 

par méconnaissance du prochain ou 

par contrainte. 
(Pensées de Zamenhof). 

ENTREPRISE GENERAI. I: 
D'ELECTRICITE 

Vente — Installations — Réparations 

C. FI ASTRE - SISTERON 

Exposition et Vente: 22, rue Sâunjeirie 

Entrepôts et Ateliers : 
Route de Marseille 

Cuisinières - Réchauds - Radiateurs 
Chauffe-Eau — Frigidaire 

Agences Thomson, Sholtés, C.R.E. 

Electro Pompes GUtNARD 

Lustrerie — Lampes Fantaisies 
T. S. F. 

Installation Ordinaire et de Luxe 

Ville et Campagne 

A VENDRE : 
MAISON comprenant plusieurs ap-

partements. Bois de lit et une garde-

robe en noyer. 

S'adresser à Mme EYSSERIC, rue 

de la Mission. 

BLANCHISSERIE MODERNE 
Teinturerie — Dégraissage 

Travail rapide et soigné 
par professionnel 

LIVRAISON SOUS HUITAINE 

S'adresser : , 

Chapellerie-Chemiserie TORREANO 

Rue Droite - SISTERON 

Les Bons de la Reconstruction 
Le Gouvernement vient de prendre 

les mesures- nécessaires pour ramener 

dès cette année, les dépenses cou-

rantes de l'Etat au niveau de ses 

ressources normales. 
Cet équilibre .constitue une étape 

importante dans la voie du redres-

sement financier. Il en résulte que 
l'Epargne nationale, dont dépend la 

reconstitution du potentiel économi-

que du pâys, ne servira plus, eu au-

cun cas, à combler un déficit de 
fonctionnement des services publics. 

Les Bons de la Reconstruction, 

Les Enfants des 
Basses-Alpes 

A MARSEILLE 

La Section « Amicale » de cette 

très ancienne Société reprend celte 

année son activité interrompue par 

la guerre. 
L'Assemblée Générale a eu lieu 

Dimanche 11 Mai, elle a élu le Con-

seil d'Administration suivant : 
Président Honoraire : Ernest Jo-

let ; Président: Louis Signoret. 
Président-Adjoint: Marius Arnoux; 
Trésorier : Jules Bret ; Vice-Tréso-

rier: Gabriel Grimaud ; Secrétaire-

Général: Adolphe Granarolo ; Se-
crétaire-adjoint: Camille Pauchon ; 

Archiviste: Bouffard Louis; Syndic: 

Vincens Pierre ; Auditeurs des Comp-

tes: Agostini Jules et Piovano Louis. 
Conseillers: Albaric Louis, Bret Jean 

Blanc Edmond, Cayol Célestin, Cail-
leux René, Javel Gustave, Roux Emi-

le, Seguin Albert, Segoncl André. 
Bien que les temps soient encore 

difficiles, la Société qui avait une 

très grande activité va s'efforcer de 

reprendre son mouvement de bon 
aloi progressivement, nul doute que 

avec le concours de ses anciens adhé-
rents, elle n'y parvienne sûrement. 

La section Mutuelle qui n'a ja-

mais cessé de fonctionner est en bon-
ne voie après adaptation aux lois 

nouvelles. 
Le Conseil fait appel à tous les 

bas-àlpins installés à Marseille pour 
venir grossir les rangs, elle accueille 

très volontiers aussi tous les sympa-

thisants amoureux de nos Alpes, ils 

peuvent, pour les adhésions, passer 
au Siège : Palace Chapitre, 8, cours 

Joseph Thierry, les 1er et 3e Mer-

credi de 18 h. '30 à 19 h. 30. 

dont l'émission a commencé, donnent 

aux souscripteurs une garantie plus 

précise encore : les fonds recueillis, 
déposés au Crédit National en atten-

dant la Caisse Autonome qui sera 

chargée du financement des investis-

sements "publics, seront affectés uni-
quement -aux dépenses de la Re-

construction. 

Les Bons de la Reconstruction sont 
à 3 ans d'échéance et portent intérêt 

au taux de 2.50 0 0 l'an. Comme 

cet intérêt est payé d'avance, com-
me le prix d'émission est de 925 frs 

pour 1.000 frs de valeur nominale, 

les bons rapportent effectivement 

8,10 " " en 3 ans, revenu net de tous 
impôts (y compris l'impôt général). 

Les Bons de la Reconstruction 

seront admis à tout moment, en 
souscription de n'importe quel 

emprunt émis, pour les besoins 

de la Reconstruction, par l'Etat, 

par le Crédit National ou par des 
groupements de sinistrés: 

Les porteurs, tout en restant 

dans l'anonymat, pourront se ga-
rantir contre les risques de perte, 

de vol, de destruction, grâce à un 

procédé nouveau de domiciliation, 
appliqué ici pour la première fois. 

Souscrire aux Bons de la Re-

construction, c'est participer active-
ment au relèvement de la France en 

faisant un placement commode et 

avantageux. 

On se renseigne à la Banque, à 
la Poste, chez le Notaire, chez les 

Comptables du Trésor, etc.. 

ARBORICULTEURS ! ! 

Vous avez traite soigneusement 

vos arbres en hiver ! Ne vous laissez 

pas attendrir par une belle floraison 
prometteuse ! Les insectes veillent. 

Il vous reste à effectuer dès la chute 

des pétales sur VOS ARBRES A 
FRUITS A PEPINS le premier trai-

tement contre le ver du fruit. En 
toute confiance consultez la Société 

« Les Emballages de la Durance » 

qui vous fournira tous les renseigne-
ments nécessaires pour vous aider 

à obtenir des fruits qui se vendront 

bien. 

Voyez nos produits à base d'arse-
nic et comparez nos prix. 

Lés Emballages de la Durance » 

La Cazette à SISTERON - Tél. 15 

(hroriquE4D(al 

m* 

AVIS IMPORTANT. — Pour per-

mettre d'organiser la visite médicale 
d'admission dans les écoles, les pa-

rents ayant des enfants nés entre 

Je 1er Octobre 1940 et le 30 Septem-
bre 1941, ne fréquentant pas les éco-

les, sont priés de les faire inscrire 
au Secrétariat de la Mairie avant le 

20 Mai dernier délai. 

CI4EZ^V\miT7^ 
Cours Paul Arène — SISTERON 

Grand assortiment 

d'objets de Cotillons, Fêtes et Bals. 

MONUMENT POUR LES VICTI-

MES DE CASTEL-BEVONS. — ; Le 

Comité chargé de l'érection du Mo-

nument pour les Victimes de la Ré-

sistance remercie tous les généreux 
donateurs et particulièrement toutes 

les personnes qui ont apporté une 

aide spontanée et désintéressée aux 

travaux préliminaires en cours. 

Grâce à toutes ces bonnes volontés 
le Monument sera bientôt terminé et 

son inauguration pourra se faire, 

comme prévu, le 8 Juin. 
De plus amples renseignements 

seront donnés par voie de presse. 

I ) .,,^,0 2.980 fr. feo port emb. 
UI tîS

 16 kg
 BEL ASSIER Lot 

Spectacles de la Semaine : 

CASINO -CINEMA 

Actualités Documentaire 

et la 2e époque du grand film 

LE CAPITAN 

VARIETES -CINEMA 

Actualités Documentaire 

et un grand film 

LE CIEL EST A NOUS 

TUE-PUNAISES 

Droguerie Paul BERNARD 

AVIS DE LA MAIRIE. - Les 

personnes désignées ci-dessous sont 
priées de se présenter au Secrétariat 

de la Mairie pour affaires les con-

cernant : André Louis, Blanc Henri, 

Collombon Paul, Reynaud Albert 
Louis, Roux Joseph. 

TOMBOLA DE LA^C^G A. -

Samedi a été tirée la tombola de la 

C.G.A. C'est le n° 366 qui gagne 

le cochon. Les autres numéros ga-
gnants sont : 831, 149, 5, 811, 602, 

150, 100, 528, 427, 456,- 300. 

La liste des lots correspondants 

à ces numéros est affichée dans le 
hall de la Mairie. Les heureux ga-

gnants sont priés de présenter leur 

billet au secrétaire de la C.G.A., à 

la Mairie; qui leur remettra leur lot 

ou un bon pour aller le retirer à la 
ferme. 

•*-%^%^%.-%^».'».-^»^%. 

CANAL St-TROPEZ. - Comme 

suite à la décision prise lors de l'as-

semblée générale du 22 Décembre 

1046, les propriétaires ou locataires 
de bassins à usage domestique, agri-

cole ou industriel, alimentés par le 

canal, sont priés de venir faire leur 

déclaration au secrétaire de l'asso-
ciation syndicale, Mairie de Sisteron, 
avant le 31 Mai. 

PNEUS et CHAMBRES A AIR. 

— La liste des bénéficiaires des bons 

de pneus ou chambres à air pour vé-

los ou vélomoteurs (contingent de 
Mai) est affichée dans le hall de la 

Mairie. Ces bons devront être retirés 
ail plus tôt. 

AVIS 

Mme CHASTEL informe le public 
de l'ouverture de son Magasin de 

Bonneterie, Mercerie, Confection et 

Laines « CHEZ FRANCETTE » 15, 
Rue Saunerie. 

ESSENcTpourTTR^vTÙx DES 
CHAMPS. — Il est rappelé que les 

demandes d'essence du 3e trimestre 
agricole pour les labours, les mois-

sons et les battages particuliers, doi-

vent être faites par écrit avant le 
25 Mai 1947. 

TOUS les Travaux Typographiques 

TOUTES les Fournitures Scolaires 

et de Bureaux 

Livres et Registres 

à 1' 

Imprimerie - Papeterie - Librairie 

M. - PASCAL - LIEUTIER 

25, Rue Droite — — SISTERON 

Téléphone 1.48 

ARTICLES MENAGERS. - Les 

personnes ayant fait des demandes 

de bons d'articles ménagers sont 
priées de venir les retirer au Bureau 

du Ravitaillement. 

DECLARATIONS D'EMBLAVU-

RES. — Les déclarations d'emblavu-

res de céréales pour 1947 pourront 
être faites en Mairie à partir d'au-

jourd'hui. Elles seront reçues jus-

qu'au 25 Mai, dernier délai. Passé 

cette date, les cultivateurs qui n'au-

ront pas fait le nécessaire perdront 

tous avantages ultérieurs. 

DE GARDE cette SEMAINE : 

Pharmacie Charpenel. 

Docteur Niel. 

ARBORICULTEURS ! 

pour toutes vos plantations 

adressez-vous aux 

PEPINIERES du BUECH 

MISON (Basses-Alpes) 

Scions et Quenouilles de Poiriers et 

Pommiers disponibles. 

Catalogue et Prix sur demande. 

COMITE DES FETES DE LA 

BAUME. — Nous publions ci-des-

sous la liste des numéros gagnants 

de la Tombola de la- Baume : 

4950 une lampe de chevet 

4140 un beurrier 

2493 un tricot 
3043 une paire socquettes 
4990 une paire de gants 

2702 un costume enfant . 

4261 un écritoire 

2821 une- statuette 

2551 une bonbonnière 

4530 un stylo 

2484 un lot engrais 
4739 un mètre cube de sable 

3495 un 10e Loterie Nationale 

4661 une craVàte 

4854 une paire espadrilles enfant 
2198 une paire espadrilles enfant 

3869 une paire espadrille enfant 

3288 une paire espadrilles enfant 
4624 un flacon eau de cologne 
3172 un béret 

3778 une bouteille apéritif 
3489 abonnement Sisteron-Journal 

2119 un gigot 

3115 100 cartes visite 

4656 un saucisson ; 2323 un béret 

3422 pompe vélo ; 3330 dentifrice 
4258 une coupe de cheveux 

2269 une paire pantoufles enfant 
3820 boîte tomate; 3273 vase à fleurs 

4749 un vase à fleurs 

3340 Aller-Retour Sisleron-Digne 

2772 une boite conserves 
2466 une boite conserves 

2939 6 œufs ; 3086 boite talc 

4589 flacon rose; 3445 balais brosse 
2034 un capuchon imperméable 

2359 un col fantaisie 
3970 une bouteille brillant 
3387 un timbre vélo 

3271. sac friandises; 2731 un cake 

3816 deux places cinéma 

4580 une bouteille apéritif 
1841 lot fromages; 2642 lot amendes 

-1915 1 pneu vélo; 4363 1 repas hôtel 

3256 1 repas hôtel ; 2780" 2 apéritifs 

4359 un lot plants 

2532 une caisse limonade 
4641 un poudroir 

3167 5 litres de vin 

3700 une boite papier lettres 

4655 un vase chinois 
3876 une soudure ménagère 

2322 une cloche fromage 
2298 un déjeuner 

2943 un lot service à fruits. 
Les lots sont à retirer chez M. 

Latil Augustin à La Baume. 

lif MEUBIES SIMON 
83- 85-87 ^Mïïv-f 

AV.C'.»PELIETAN ■11?/ 
MARSEILIE SS!?Jt£ 

Camions disponibles 

Pour tous renseignements s'adresser 

GARAGE MODERNE 

Francis JOURDAN 

Avenue de la Gare - SISTERON 
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